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Onguents et

pommades
par ROLAND HILFIKER Dessin de G. Wanner

Tout un chacun a eu l'occasion au moins une
fois dans son existence d'utiliser une pommade
dans le but de se debarrasser de quelqu'impor-
tune affection cutanee. Et quoi de plus repandu
que les cremes dites de beaute!

En realite pommades et cremes ont une meme
origine, fort ancienne en verite. Les antiques
apothicaires brassaient dans leurs obscures offi-
cines de savants melanges de corps gras aux-
quels il leur arrivait d'adjoindre du sue de

pomme, d'ou leur nom de pommades. On reser-
vait le terme d'onguent ä des preparations con-
tenant des substances resineuses. Aujourd'hui
cette distinction est abolie et les deux termes
sont parfaitement synonymes.

Par definition une pommade est une preparation

de consistance molle obtenue en melan-
geant des substances medicamenteuses avec des

corps gras qui leur servent de vehicules et qu'on
appelle «l'excipient». On connait encore les pates
auxquelles une forte proportion de poudres
donne une consistance epaisse et les cremes utili-
sees surtout en cosmetique et qui sont des
pommades renfermant une certaine quantite d'eau.

Preparation des pommades

La preparation d'une pommade est une
operation qui fait appel ä la conscience profession-
nelle du pharmacien, ce dernier se faisant un
devoir de n'utiliser pour cela que des produits
de qualite. Ce point est essentiel si Ton songe
que, devant s'appliquer sur un epiderme souvent
lese ou rendu delicat, une pommade, si eile est
mal preparee, pourra etre plus nuisible qu'utile.

En premier lieu les substances pulverulentes
devront etre tres finement broyees et tamisees,
pour eviter la formation de grumeaux. II s'agit
principalement d'oxyde de zinc, d'amidon et de
talc. On devra veiller ensuite ä ce que les ma-
tieres grasses ne soient pas ranees ce qui ne
manquerait pas d'etre irritant. C'est le cas en
particulier pour 1 'axonge, graisse retiree du pore,
un des meilleurs excipient pour pommade, mais
que Ton tend actuellement ä abandonner ä cause
de sa conservation difficile. Les vaselines, blanche

ou jaune, ont par contre l'avantage d'etre pra-
tiquement inalterables. Ce ne sont pas des graisses
ä proprement parier, mais des produits consti-
tuant avec les paraffines des residus de la distillation

du petrole.
Tres utilisee egalement, la lanoline est du

suint de laine purifie auquel est incorpore une
certaine quantite d'eau. Le suif, la cire, le blanc
de baleine sont aussi des substances pouvant
servir d'excipients ä des pommades. A cote de
ces bases classiques on trouve toute une gamme
de produits nouveaux et qui jouissent, ä l'heure
actuelle, d'une grande faveur. lis sont principalement

d'origine americaine et portent les noms
de «Carbowax», «Tween», etc.

En regle generale, pour preparer une
pommade, on melange tout d'abord les substances
pulverulentes, puis on ajoute peu ä peu les corps
gras qu'il faut parfois faire fondre prealable-
ment, surtout si leur consistance est ferme. Un
medicament soluble sera dissout dans le minimum

du solvant approprie puis incorpore ä la
masse.

Frequemment il entre dans la composition
des pommades des goudrons connus pour leurs
proprietes antiseptiques ou antiphlogistiques: le
coaltar, provenant de la distillation de la houille,
l'huile de cade, ou goudron extrait d'un gene-
vrier. On extrait de certains schistes bitumineux
un goudron brun-noir le sulfobituminate d'am-
monium ou «Ichtyol» utilise avec succes en
pommades dans des cas de foulures et de contusions.
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Cremes, pommades lavables, «vanishings»

II nous parait interessant d'insister un peu
plus longuement sur une nouvelle eategorie de
pommades, d'introduction relativement recente
en dermatologie mais qui sont employees depuis
longtemps de ja dans un but cosmetique. II s'agit
des cremes, ou «vanishing», qui permettent la
preparation de pommades lavables ä l'eau.

Nous avons dit plus haut que les cremes con-
tiennent toujours une certaine quantite d'eau.
Pour les preparer, il faut done trouver le moyen
d'incorporer cette eau ä la masse. La pommade
sera une emulsion.

En regle generale, on donne le nom d'emul-
sion ä une operation ayant pour but de disperser
un corps solide, liquide ou mou au sein d'un
liquide dans lequel il n'est pas miscible ou pas
soluble. Le produit de cette operation porte
egalement le nom d'emulsion, il est le plus sou-
vent d'aspect laiteux. Car le lait lui-meme n'est
pas autre chose qu'une emulsion naturelle de
matteres grasses finement divisees dans une
solution aqueuse. Afin d'assurer la stabilite des
emulsions, on leur ajoute le plus souvent un
emulgateur soit un produit susceptible de pro-
longer la duree de l'emulsion. La gomme ara-
bique est un de ces produits de meme que la
gelatine et le jaune d'eeuf, ce dernier utilise en
particulier dans une emulsion bien connue des
gourmets: la mayonnaise.

En general, dans une emulsion, les deux
liquides sont l'un de l'huile et l'autre de l'eau ou
des liquides respectivement miscibles ä l'un ou
l'autre des deux, on parle des deux phases d'une
emulsion que l'on designe par des lettres pour
abreger. La lettre W (en anglais eau, water)
designe l'eau ou les liquides miscibles ä l'eau (alcool
par exemple) alors que la lettre O (oil, huile en
anglais) est le signe des huiles et des liquides qui
leur sont miscible (chloroforme...). Dans une
emulsion une des phases est toujours dispersee
au sein de l'autre, on parle respectivement de la

Machines modernes ä homogeneiser et ä errmlsionner employees
en pharmacie et en parfumerie.

phase interne et de la phase externe de l'emulsion.

On voit que l'on peut avoir deux types
d'emulsion:

1° L'huile est repartie dans l'eau: emulsion huile dans
l'eau designee par le symhole O/W. Exemples: le lait,
la mayonnaise les emulsions d'huile de foie de morue,
le latex des pavots et du figuier (caoutchouc).

2° Au contraire c'est l'eau qui est divisee dans la phase
huileuse on a alors une emulsion eau dans huile dont
le Symbole est W/O. Exemples: le beurre, la plupart
des cremes.

Si l'on sait qu'une emulsion est toujours
miscible ä un exces de sa phase externe, on saisit
tres bien l'interet qu'il peut y avoir ä preparer
des cremes sur le type O/W puisque ces cremes
seront alors solubles dans l'eau, done lavables.
D'autre part les cremes sont dotees d'un fort
pouvoir de penetration, ce qui assure une bonne
resorption du principe actif. Pour obtenir de
telles emulsions, on utilise en cosmetologie une
substance qui favorise les emulsions O/W: la
triethanolamine. L'art du cosmeticien reside sou-
vent dans le choix du parfum que l'on emploie
pour masquer l'odeur legerement cireuse de ces
preparations.

Les laboratoires specialises dans ce genre de
fabrication disposent de toute une gamme d'ap-
pareils melangeurs pour emulsionner et
homogeneiser les cremes ce qui leur assure un maximum

de finesse et de stabilite.
On designe sous le nom de «cold-cream» dif-

ferentes preparations dont la base consiste le
plus souvent en un melange de cire, de blanc de

baleine, d'huile de ricin emulsionnant une
certaine quantite d'eau de rose. Ces cold-cream sont
generalement de typeW/O et sont utilises comme
cremes de nuit. Leur composition peut varier
d'un pays ä l'autre. On utilise en dermatologie
un cold-cream non parfume.

Accordons en passant une mention ä une
forme medicamenteuse voisine des pommades
que nous designerons par sa denomination alle-
mande de «Schuttelmixtur» faute de trouver une
traduction francaise satisfaisante: «melange ä

agiter» serait le plus exact, mais un tantinet
maladroit. II s'agit d'un melange de poudres a

base de talc, d'oxyde de zinc, de soufre en
suspension dans un melange de glycerine, d'alcool
et d'eau. Leur couleur rose provient du cinabre,
qui est un compose mercurien, souvent adjoint ä

ces preparations qu'il convient de bien agiter
avant l'emploi. Au contact de l'air, l'alcool s'eva-
pore et la preparation seche sur la peau ä la-
quelle eile adhere.

II y a bien longtemps que l'on ne met plus de
sue de pomme dans les pommades mais qui peut
dire si ce temps ne va pas revenir ou l'on de-
couvrira ä ce vieux sue de pommes des pro-
prietes mirifiques qui justifieront sa presence un
peu partout ä l'instar de la chlorophylle?
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